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Résumé 

 
Issue d'une enquête ethnographique menée de 2009 à 2015 auprès d'un collectif appelé « Transpédégouine » (« TPG ») 

d’une grande ville du sud de la France métropolitaine, cette thèse propose de retracer les trajectoires d'engagement de 

militantes « gouines » au sein de ce groupe. A travers l'analyse des socialisations familiales, scolaires et au sein du 

collectif « TPG », elle fait apparaître les conditions sociales, genrées et sexuelles d'un engagement singulier et ses effets 

sur les modes de vie.  

En appréhendant les trajectoires des « gouines » par la succession et la combinaison des socialisations, durant l’enfance et 

l’adolescence, et à travers l’articulation de la classe, du genre, de la sexualité, ces travaux visent d’abord à saisir les 

leviers de cet engagement. Loin de se cantonner aux modes d’organisation et de participation strictement militantes, 

l’analyse de la socialisation au sein du groupe « TPG » se porte également sur les différents cadres et domaines de 

pratiques qu’elle imprègne (le logement, le travail, le corps, la sexualité), faisant alors apparaître des pratiques 

protestataires ordinaires prises dans des logiques de désajustement social. En articulant différentes grilles d'analyse et de 

lecture, à travers les récits de trajectoires singulières et par la restitution des expériences individuelles et collectives des 

membres d'un groupe méconnu constitué en tant que minorité sexuelle, cette thèse cherche plus largement à comprendre 

les ressorts de la détestation de certains aspects du monde social et les (im)possibilités de se maintenir dans ses marges. 
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